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lessine, Je ag. Puin, 
"EB nouveau. Grand - Maître de 
en Malte, empêché par les cir- 
Pe. Conftances:de fe rendre dans 
Neerp fon Ifle , a pris ict folemnele- 
if tent ‚poffeflion: de fa Dignité. 
"… Cette Cérémonie a eü lien 
“ avant- hier , de la manière ufi- 
Wne Affemb!ée. de Chevaliers.de 
Le Baili Trottt, le plus ancien 
Al étoient préfens,a regu le Ser- 
tand Maître, Tommafs. Celui-ci 
U- rôe le Chbevatier Bu/y , nou- 



























ERvenu de Malte, à la Place 
Nien del'Ordre à Rome , lui enjoi- 
®rendre fans délai près du St. Père. 
ET des Nouvelles -dè PARIS, 
as. Thermidor (2. dot, 
» Cmier . -Confal eft attendu de re- 
daris dix ou douze jours ; 
Mas Stoit.pas., qu'il y Cale enfuite 
 Mlidence.,; fans entreprendre de 
Durfes, dl paroît, que celles-ci, 
‘vilite des‘ Contrées du Ris, 
wr objet F'infpetion des Côtes de 
WS Tétagne. La préférence, don- 
sderniere tournée, eft trop vi6 ble- 
Ri Se des circonftances fatales, qui 
De Xontinuation, de la. Guerre ávec 
En:effer, toutes les propofi- 
rees” telles que celles fsites 
< le Ruffie & de la Prufe, fem- 
„Sé rejertkes à Londres: On 
Cún indice certrin dans les nou- 
S,.qui viennent d'être donnés, 
Oe r les Comtounications entre 
JAvres., voujours continuêes. à la 
ener, & Topinion, de 
in fôluë des dernières eft appuyée 


et a! Aux de Barrègps, de 'Eavoyé 
Bint iS. de Markof , Fun des princi- 
is pi “ilajres dans Ja Correspotdimbe 
Ee Eangue Ë de défenle …& j 

ge des-Orateuss. 

de Pautre,:angon- 
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‘fängués entouteront fa perfenne, 


Sraifon fur le: ‘départ de Paris, - 


squ'Â, ad des > 
JUS- : » 
& nn feple 
' „sa: ‚QRES 
Plis:hiévirable & plus zerri- :j> A&-FORLDEDL. 
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wat pouffés avec” Ia plus grande vigteur, 


hof moins que les dispofittons peur le:ras- 
femblement des différents Campe de FAr- 
‘mée- d'Angleterre. On affure toujours ‚ que 
ie Premier -Conful Te transportera au milieu 


delle; te Miniftre de la Guerre, Alésan- 
dre Berthier , &Ia plûpart des anciens Com- 


paguorns d'armes de Bonaparte les plas di- 
“Suivant 
le bruit public, FAmiral Zruguit ettiommé 
Ardiral ‘dé- la Flotté de Breft, &--FAshieal 
Bruix chargé du commandement de la Piet- 
tille de Boulogne. Ee attetidänt, les: cote. 


bats dé plufne préluúdene à des engegemeës 


plus fangl:ns.- Neus avons déjà fuie con- 
noître uú des traits, lahc&s pèr ie Moutvesir 
contre FAngleterre ‘a l'occafion: dé fa wik- 
cuflion des Comimunes Britanniqaes du 18, 
Jutttef, remplie elle- même de forties vio- 
lentes contre la France. Voicî un fecond 
échantillon de la manière; dont le Défen- 
feur offiëiel de la République Pen a vengée, 
A Fendroit du Diseouts de Mr. Piter, où ce- 
loi-ci a dit f'armament général dè fà INa- 
tion nécefftire à-préfent, non pas qúe ies 
forces de VEnnemi fuffent plus, ‘eonfidéra- 
bles qu’auparavant , mais parce qaì’on ne 
pouvoit plus comipter aujourd’kut Jur Pap- 
put des Puiffances du Continent, — le Mo- 
niteur Vincerrompe ain : * Quand avez- 
‚‚ vous pu compter Tur les efforts da: Coh- 
» tinent', que vous avez outragé én: P'ò- 
s bligezùt à ployer momentanénern fous 
», Votre. nouveau Code Marítinië: „ 7 fondé 
ss fur les mêmes principes & les mêmes raï- 
»_ fonnemens que celui d’Alger & de Tunis? 


“ Conimênt vons fattér de l'appúl des Paîs- 
3, fancés Continentales , lorsque vous avez 


» Outragé la Pruffe, Wetütridhies &- Ie Ris- 
o» fles en leur demandant vous -mêmes la ga- 
‚v:rantie de d'Indépendance de Magie, & 


” qu'enfaite vous refufez: d'évacuer. ceste 
En „Me? Entraênés par Pefprit de piliage '& 


’ ded, vgûs ne vòns donhez pas te 
‚n WIS } den drseutér Eier oschpés d'uùe. 
rde, ven) Erf ge. gast 
Silhodss Bj: 
laas „-quf „fan ks. Mets, 
us les- orks de T'Europé 63 
‚5 ats: lestems de vos pìreverigs eft 


» Vous avez enlevé 40. Millions À la Fran- 
2» CE, autant à la Molfande : Le crime porte 
> fa punition 5 ê déjà les principes viola- 
» teurs de votre mauvaife foi fe font in- 
s> troduits jusque dans le Syftême de vos 
» Finances, qui pouvoit fe fouteuir encore 
»» Par le plus grand refpeê pour vos Créan- 
…» Ciers5 @& vous les avez arbitrairement 
…> impofés, Il faut, que vos Marchands, 
» au lieu de l'aune & de la pipe , prennent 
2, les armes, & aillent pirvucuer en Senti- 
… nelles, toutes les nuits, le long de vos 
»> Plages. Il faut, que chaque Citoyen 
> Paye au Tréfor public, dans une année, 
‚ss le revenu de deux années 5 & vous n'en 
s, êtes cependant encore qu'aux trois pre- 
> miers mois d'une Guerre, qui, dans fes 
», commencemens, eft contftamment avan- 
s, tageufe à votre Marine &c. *” Bien 
plus que la chaleur & la bile de quelques 
„Membres du Parlement Anglois, les Jour- 
naux de Londres, par un ton mordant & 
„fouvent calomnieux ou traitreux, contrì- 
buent à envénimer les débats publics entre 
les deux Nations & en même tems Ia haine 
de lune contre Pautre, au grand pr$judice 
du repos de Europe, Suivant l'un des ces 
Papiers, ““ on a répindu dans París cin- 
», quante-mille Plans de Londres , à 12. 
», foûs la pièce, où les Ruês font parfai- 
»‚ tement tracées, avec des marques parti- 
9, Culières pour diftinguer les Maifons des 
> Riches, afin que les EnvahifTeurs puifent 
s fe mettre Àà l'ouvrage, lorsqu’ils arrivc- 
‚ss ront. ©” Un autre a provoqué à la des- 
obéiffance & à Fintidélité envers leur Pa- 
‚trie les Frangois, réfugiés & accueillis en 
.Angleterre pendant la dernière Guerre, & 
„rentrés depuis la Paix fur le Ferritoire de 
la République, plufieurs dans des Charges 
. Eccléfiaftigues ou autres. Cette provuca- 
‚tion a donné lieu, de la part d'un Ecrivain 
.y compris lui-même, à une discuflion afTez 
intéreflante dans une affaire fi majeure, & 
publiée par le Mercure de France & per le 


‚ Moniteur , zinfi qu'on la déjà obfervé. En. 


voici VExtrait promis, °’ 


 « « « « Danscesderniers tems , une gran- 
de Révolutton ayant éclaté en France, tout 
fon Sol s’eft vu couvert de ruines , toute 
Europe de fugitifs & de profcrits. Il faut le 
dire franchement: Le Peuple 4nglois eft celui , 
qui, dans cette grande Caufe commune à tou- 
te la Civilifation , a été le plus fidèle à la Loi 
des Nations; il a recu avec bonté les pro- 
“ferits; il leur a donné du pain, un couvert, 
‘un afvle. II ne s'agit pas ici d'accufer fa 
manière ou fes vuës: Une Nation n'eft pas 


‘impoté à la Pranre entière: 


„Eh quoi! les bienfaits, que vous er, 4 


Nt 
tenuë d'emprunter d'auires maniërt ak, 
fiennes; elle n’ctt pas tenuë non Pik 
noncer a tout efpuir d'avantage ò RL 
dans fx conduite. ” Ä 

‚ Je n'ai point difimuld le bicnfijke 


veux pas dilimulier nun plus be Ni 
Que perlonne ne prétende s'en disp t 


devoir peut même tre coafideré 
La 
reprenant fes läntaas, a da adop 
teurs engageinens & leur reconnòl 
né s'agit plus que de rechercher € 
Morale publique, queile doit êtré» 
cas, la nature de la reconnoittiatt, 
étenduë. D'abord on ne peut doë 
des Berangers, aduis dans un PaySif 
vent à ee Pays, tant qu’ils y fonts B W 
& appui, mèmecontre leur propre Pe 
a éré pratigug ainfi dans tous tes (O4 
VEmpire Romain, les Goths ont d'4 
fervi contre les Goths, les Francs U 
Francs: Sous la Féodalité , les Fra} 
mis au Roi d'.Zuagteterrc, ont fervi a 
Roi de France: Aprés la révocatioë f 
de Nantes, les Réfugiés Frangois OL, 
{éen Mollande K en PrugJe des CO 
la fidélité ne s'elt jamais dement 
contre les Frangois. La même rèsie a 
fervée dans les tems Revotutief? 
puis me dispenfer de citer les CL, 
Etrangers au fervice de 1'Aaglell ff 
guence de Mr. Pitt & celle de MI: À 
Ies ont affez célébreés. Le réfuldt 4 
fentent ces Faits, c'eft que les td 
droit de compter fur le dévouement ri 
gers, tint que ceux-ci leur aPP” dj 
& qu’ils fent dans leur fein: Mats id 
tention ne s'ett jamais étenduë jus1 | 
où les Etrangers ont éé rendus gf 
trie: Je détie, qu'on cite à cer égAf 
aucorité & un feul exenrple, * rd 
‚ IÌ étoit réfervé au Morning” f 
proctamer une maxime contraire: vof 
fervé à des Eerivains dagleis, d E 
quer fa trehifon en faveur de la ree 
ce. Qui croiroit, que ces Ecriv?! de 
élevés en imprécacions contre cel ui 
ques & des Individus Praupoiss Sd 
avoir été accucillis en Aagleterr: Pi 
bourasques Révotutionnaires, on, ff 
tude (c'eft Pexprefion dont ils 5, 
d'épouferaujourd’hui ta Caufe dE ef 
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Rn 
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dés à ces IIommes, avoient done f 
de leur faire abjurer tout fentiment af 
De quelle nature étoit donc Ie pal? GAS 
avez approche de leur lèvres, pol y Y 
layez cru capable de corromprt 
intérêt de Patrie , tout honneur ‚# 
Singulier fignalement que ces Ef 
nent à toute ha ‘Ferre de l'efpèct if 
fité, qui caratérite la Nation Britb af 
», Les voeux les plus ardens ; pong 
vidence éeartât des deux Pays Ï€ ‚dr 
Guerre: Voilà quel a étl note dé 
























, lie 

wenst. Quelle cft ‘déclarée , un autre 
RE Rome it nous animer. Le choix d’4/be 
‘Klara ft fairs il ne s'agit plus de gé- 


dre ge Malheur, il faut l'affronter. Sia 
f year tg tion de ces Hommes, qui nous 
ndent Us les foudres de la Guerre, & qui 
q mii he recevoir de nous en retour que 
e jens & des attions de grâces! *” 

Shore pas ce que peuvent fuggérer 
d aceg Tentimens. L'ancieune France & 
„Par les D « … Nous fera-t-elle rappor- 
€ Petr: Oulets de l’Angleterre? Ah! fi 
ig onse Étoit en etfet dérruite , il ett une 
poi. ne devroit être ignorée d’aucun 
Ître a eft qu'il eft plus Facile de la faire 
hi Ccours ° pouflièrede nos Tombeaux, que 
te abhord un Peuple, qui fe glorifie de 
' où ner comine Nation , au moment 
U nous tend , comme Individus, 


Wai js 
U hofpitalière. * 
Nn A: ‚ 
Avis du Miniftère de la Mariae 
adre Ae ee en Europe de la partie de 
 à € St, Domingue, qui Étoit atten- 
he Wi 


hen Confiftoit en cinq Vaiffeaux de 
ur, lMandée par le Concre- Amiral 
lvée 0 Homme, comme le jour de fon 
"ind: 27° Meffidor (16. Juillet; ) mais 
tatreg e Poincle Port, où cette Divifion 
iam * Avec elle a relâché Ja Frégate 
Île 

Kelle € la Guerre a Frit publier une 

Deépêche du Général Mortier , 


ht 8 
Voi 
Eila teneur, ” 


Oy 
drag RD MorTiERrs, Lieutenant -Gi- 
ana: 


c5 Commandant en chef U.lrmde 
Geers fe €n Ilanovre, au Miniflrc de lie 
N "== Du (pnartier-Genlral d'Ila- 


Uu. sts fe oa. Thermidor 

we Crnditlet 1803.) 
hr gie bi EN MINISTRE, Je ne puis 
Ülinen de ordre & de la lavauré, qui 
RN De Armée lJanovrienne. Quator- 
r Pprovis de différents calibres, avec 
: Cheva tOnnemea:, 80. Bouches à feu, 
is en de Cavalerie, font en ce mo- 
\ les? Bomine Mains. Je joins ici les Con- 
e „atis de Armée MZanoeriensies 
Nt Cee SAgCe à ne porter les armes contre 
Big: eel es Alliës, qu’au préalable elle 
N.| Hie 6 NAngée avec un pareil nombre de 
hey Celes ‘Tancois,qui pourroient être faites 
ko Ans RA Trois-cents des plus beaux 
Arde. t été choifis pour la Cavalerie de 
hu tle Dent Chevaux Menvortensfont beaux 
Zonrtt le efpäce; mais ils ont un peu 


te > Lau 
Kerr bari 
Ont. © de 


wil II. 


il 
hen ES 
hie, da; 


Arij eOr7g par défaut de fourages. 
date À $rie Frangoife , prife dans la 
Pour 0. & années fuivantes, eft en 
NN soe Yendre en France.” 
k “Plarg CUPe à metrre quatre-vingt Ba- 
er,» En conftrution fur Elbe & 


» EXpédiée de la Guadeloupe, Le 


, Vue Flouille Rufes eit arrivde à Rofoek, 
Port Mechtembourgevis ; elle eft compofée 
d'un Vaitfeau de 74 , de 3. Frégates, & de ri 
Chaloupes ou Galères. On voit, en général, 
avec plaifir, la Marine Rufe fe mettre en me- 
Cure, afin d'emp@cher que les fcènes de Co- 
verbague ne fe renouvellent; car il eft im- 
poiïible, que la mefure arbitraire , & con- 
traire à tous les principes, que vient de pren- 
dre l’.tugleterre , en fermant Elbe & le IVe- 
fer, non aux Bâtimens Prangois, mais à ceux 
de toutes les Nations, n’indigne pas tout ce 
qui eit fenfible, en Europe, à honneur & à 
la Svuvcraineté des Peuples. * 
Sulut & refpelt. 
CSignd) Ep. MORTIER. 
>, Cinq p. c. conf. 53. Fr. 45. Centimes. 
Banque de France , 1115. Francs. ” 
De BruxeunLeEs le 16. Thermidor 
(4. Aott.) È 
Le Premier -Conful , en quittant cette Vil- 
le, te 11, de grand matin, a été escorté jus- 
qu'à une certaine diftance par la Garde d'hon- 
neur Bruxelloife. Bonaparte a remercié 
alors ce Corps de la manière la plus flat- 
teufes il a permis à fes Membres de eonti- 
uuer à porter leur brilladt Uniforme, en 
témoignage de fa fatisfaction fur Vexactiru- 
de , avec laquelle ils avoient fair le fervice 
pendant tes neuf jours qu'il avoic paflés à 
Bruxelles. Ce court efpace du tems a été 
plein de Fêtes & de Cérémanies , ruis 
non moins d'événemens d'un inttrér durs- 
ble pour toute la Belgique. be Pr…endirr. 
Couful lui-mêmea été peu diftrait de fes 
travaux par les plai(rs pubt'e : Courme aux 
Fötes précédentes, ii ne paflà encore gi 
ne heure au plus àcelles, données à la Salie 
du Grand-Congert & au Parc par te Com 
merce de la Vilte & le Conleit- Général d> 
la Dyte, ‘dans les foirées des 8, & ro. de ee 
mois, Me'arrêcta davantage le 9. dans les 
F:briques & au Lycée, qu'il examina ce 
jour-lÀ, Mais une grande partie du tems s'eft- 
t-it trouvé dans le Cabinet, tantôt en con- 
férence avec les Membres du Gouverne- 
meat Batave , avec V'Envoyé Pruffien & au- 
tres Députés étrangers , tantôt travaillanc 
avec fes propres Miniftres. A ce derntei tra- 
vail, pour autant qu'il a cotteerné VAdmi- 
niftration intérieure, ces Départemens. one 
eu une grande part, & ils y fout redeva- 
bles de plufieurs. bienfaits.. En-nous rélèr- 
vant de faire cpnuotître les Travauxsimpor- 
tans d'utilité publique, dont, exécution a 
été ordonnée, nous citerous la levée du 
féqueftre, qui étoit appofé fur les’ Biens 
des Belges, expatriés àÀ Vapproche des. Ar- 
mées Frangoifes. Cet acte de jaftice, fot 


lieité fi longtems envain,, a été appris parle étringêrc, ils perdent leurs droit N 
Public avec une vive joyc: Il femble, en France, & que par-là ils ne conf° Ë, 
effet, ne plus manquer à l'entière fatisfa- efpoirfur les Succetiuns, gui pel 


Rion de ce Peuple que la liquidation de vrir par la fuite en leur faveur. 
Fancienne Dette du Pays, dont il fe flare &rez bien rappeller au furplus à co 
que Vapplicatton de ces principes ©, ì 


également. Le Préfet du Département de le Ee ef 

la Dyle a informé fes Adminiftrés, par la dae. RE PARE Te 
Leure - Circulaire ci-deffous ‚ des dispolì- comprifes dans les rénonciations exib°® 
tions relatives à la levée du dit Scquettre. demeurer Citoyen Frangois. ” N 
Le Préfet aux Seus-Préfets du Départe- » je vous invite, CITOYENs gi 
ment de la Dyle. — BRUXELLES, 13. la plus grande publication à ces disP 
Thermidor an ir. (1. dolt 1803. ) Je vous Jaluêë. DT 
„Je m'empreffle, C1TOYEN Sous-Pr É- CSigné) Dourcer-PonTÉCO | 
Per, de vous fäire connoître les mefurcs De LA Have, le 5. Aaûte, d 
définitives, que le Gouvernement vient de Le Corps-Légiflatif Batave a fehRD 
prendre àl’égard des Individus des Départe- fa Seffion extraordinaire, dans PT 4 

ed Eelde a dû confentir à une Contributions 
‚‚ Tous ceux ‚qui ont déc arévouloirrefter rant du Denier cin fork 

Re ba Ô ne quante de la F0 « 

en France & y jouïr des droits de Citoyen, Citoyens , pour les fraix de la / 


ont obtenu la levée du féqueftre, qui avoit Ed 
été appofé fur leurs Biens. *” Les principaux pesfonneges, dU! aj 


‚‚ Plufieurs ont déclaré vouloir refter en rendus d'ici à Bruaelles, à roc Ë 
Autriche ; mais, comme il eft convenable que Voysge du Premier-Cunful, font 4 
ces derniers connoiffent bien les dispofitions retour dans cette Réfideuce: Ly 
du Titre IX, Art. 17. du Code -Civil, vous quelques jours, que le Général Vig 
voudrez bien en donner connoiffance à ceux revenus PAmbeffadeur de semoni 
qui fe trouvent dans votre Arrondiffement, arrivé dERE SEE fn dl fi 
pour qu’ils fafTent parvenir teur détermina- 3 G 4 oet Ra, 
tion, & qu’il puiffe ére ftatué ur cet objet sp ouvernement- d'Erat hier au 0 
avant la fin de l'année. Vous ne lcur laiffe- Schimmelpenninck , retourné de P73 
rez pas ignorer, qu'en prenant définitive ment cette Republique, ira la repréfentéf” 
le parti de refter attachés à une Puiulance VEaù à Paris. AE 


On avertit, qu'après que le droit de la Ville de WVAERLEM Ace fuirc a el 
fondé au moyen d'un Arrêt & Appointement du Collège de Juflice de cette billes 4 
du 24. Mars 1803 , font cités pour la troifiëme fois, par Edit € Affiches ad valfE 
riae, aunom €? de lapartde JACOB SCUOLTING, Notatre & Procureur à pack 
ment qualifié à cet effet, tons ceux qui, vu la répudiation faite par David de * dj 
Silva, ainff que par Mofes de Jacob de Pinedo & Rrechel de Pinedo, pourrait fi 
droient foutenir être les plâs proches Heéritiers de \saAC DE PiNepo, ayanf di, 
Haerlem, & y étant décédé le 25. Février 1787, — de mêne que tous ceux qui 

_& voudroient fautenir être Créanciers du fus-dit Ifrac de Pincdo, ou bien a*, | 
prétention à la charge de fa Maffe, pour quelque caufe que ce foit, — afin dE 
tre ou envoyer des Fondés de pouvoir devant les Echevins de la V'îile de Haertens 4 
6. Septembre de cette année, à 10. heures &# demie du matin, afin de purger Ulak 

faut, ou de voir demander le troifième défaut ; de plus pour inflitwer encore leur 4d 
cernmant ce qui vient d'ötre dit, fous peine d'un filence perpêtuel. On peut fe PT P 

-ánformations ultèrieures à PEtude du Notatre & Procureur Scholting à Heerle 
Le 19» dodt proehain, Von expofera en Vente publique, Ò HamBourGe fj 
ennffdtrable de Café Java, en toile de Gonje, Sacs & Barriques. 48 

On demande ‘dans une Maifon d'éducation , pour la place de prcmier Secondant» „Ök 
cois de la Religion Catholique- Romaine, en état dPenfeigner fa Langue par PV at 
dennera la préfbrence à un Prêtre, S'adrefler , par Lettres franches de port, meg 
Ja Letire M., à la Veuve ViEwEG & Fils, Libraires à Bois-Le-Duc. 

Les “Sbars -flanés „… sétant marids aujourd’hui 7. d'Aodt 1803. à Emmeric» 

„ avisBar celje=el à tons leurs Parens & Amis. 8 aft 
A CSigné) H.P. Le BruN., Le BRUN, née Ges est Â 

en As Eme eds EEE EEA í 
nd NENDE. tar ABRAHAM Brussé, le Jews 8 
































Bor rn NUMERO LXIL | ee 
LEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 


publiges à LEYDE, le 9. Août 1803. 


) E Corr ou, Je 18. Puin. On connoît fes foins particuliers , voaés depuis 
ik an par 'Empereur de Rufie à la nouvelle Répubtique Löniennè, Aprés avoir 
if erg cet Etat d'un desordre extrême ; & l'avoir fait gouverner provìftonnel- 
iten, Ment jusqu'ici, S4 Majefté veur chercher à-préfemt à en confolider ie f@Bos 
ce, en jut denmant des Loix & des Magiltrats permanens par le minl- 
Venen ee de Bfocenigo. Celui-ci a fait publier, le 10. de cé mois, les Artickes 
on de d'un A&e Gonftitutionnel , en même tems que la Proclamation fuivante aux 
bensn Sept -Ifles-Untes, qui peut faire juger de Pefprit des dits Articles. 
4 br, EUx jour efl enfin arrivé, où doit Etre pofte la bafe de volve Syfidme Social. Cette 
d Pleo” qui a voulu que vous fufiez libres, mais tranguilles & beureùt, vous appelte 
ed. “du droie Politique , par lequel il fera tird de da maffe. générale des Habitans, at® 
F Nar Ss aúrguels fera confil le Gouvermnemént de tous lesautres. Cetbe Claffe efl V'amie 
Prop selle doit done tire compofte de ceux, qui appartiennent le plies d Ja Náétiorf 
litpet7Sëtds Foncières , par des Poffefions gui font le fruit de U'Indufirie; de CEUE gu? 
ì, J0sguent l'uvantage de éducation & de la culture. G'eft cette Clafe, HABT- 
de ds Rn, convogue purmi vous dans chacune de vos fept Iles. Un Collège Poittigue 4 
MS aur eenees refpeltives er de quatre Perfonnes, choifies par la Regence parmt les Mcm- 
Keir, STités-confirtudes, préfidera à cette convovation. Ce Collège agira d'après umé 
Deurs claire, qui dirigera toutes fes opdratiens. Que tous les Eligibles Je préfentent 
en Vegits honneur, & ils feront reconnds. Le drol Politique, que chacun d'eus pofddt 
RR rene fi Imement acquis, bui reftera & palfera à fes Defcendans , fi les titres pour en jouär 
$ Pedal &# entiers.”” (Signé) Comte GEORGE MOCENIGO;, Plénipoteotiaire. 
ar am es le 29, Juin. Le nouveau Grand - Mattre de Make, après {on inftal- 
da, Î2 journée d'avant-hier, a harangué les Chevaliers def’Ordre en ces termes- 
"Nozy, CLE: dlus par le St. Père, nofre Seigneur , auguêl Nous rendons grdces & t4môt- 
dh Nous gecoungifance ‚ à occuper la Grand’ Mattrije du fains Ordre Militaire de Jérufe- 
Ng, evans faire tous nos efforts pour Nous rendre dignes d'ua ted. choix: Muis guê 
Ir Jege ee faire à Nout feuls;s que pouvons- Nous fatre, privds de Vafiflance, du zèle P 
fee js es anciens Religieux? li s'agit de réunir & réorganifer un Corps; dont les Mem- 
eet Derfés & les Loix presque fans alivird depuis cinq ans. Viilà, NOS CHÈRS 
kj: Dréfrs motif, qui Nous a engages à réunir près de Nous le facré Confeil, dans les 
len en Par nos Statuts, auúxguels Nous avons juré d'oblir conftamment. Nous fòm- 
boeren! NOS CHERS FRÈRES, de vouloir rappeller & noire fouvevir les Evlne- 
nde la eux du paf; & les caufes funefles gui ont jetté Ordre dans tine mer de mal- 
er |E Ue „itelie ita été tied par la main vigoureufe du Monargue wertueug, auguel'nous 
Higney, wonnoiflance éternelles nous ne devons nous otcuper QUE des movens fatutaires, 
Jr hs OE pourrons acquêrir la gloire de rendre fun antique fplendeur à un Urdre, 
u; L de Jbace de près de fept Siècles, a mêritd les regards bienfaifans des Puifances, © 
Mere tRerd “tions. O vous, MES CHERS ANCIENS Frères, gui compofez avel 
Us vou Confeil de l'Ordre, fouwenes- vous, dans FOULES VOS delibérations, des devoirs., 
Hi dui oostelige le Serment, que vous venez de préter entre nos mains en préfeace de ce 
Ker Erens tout , qui pèfe , récompenfe & punit tout. C'efl vous qui avez la belle 
uu, Jeen les liens facrds de notre Infiitutions liens, gui, Par la Religiun & V’hon- 
* Part; “vent acquêrir une folidité durable. Ces liens confifent dars V'owbli entier des 
an Oeigra Culiers qui détruifens toutes les Socidtés, pour ne penfer qu'à Vintérét public; 
iR:Sries “PCE aux Statuts, dans Linoiolabilitt des Loix, dans [harmonie entre nous, dans 


Nn 


tm , & 
fs Rob; corrage & la conftance. Convaincus, gue Nous trouverons dans vous tous ces 
Bi, Ven es qui nows rendront notre ancien luflre, gui fortificront dans leurs intentions 


Ì bee Gouvernemens déjà décidés en notre faceur , & qui nous feront obtenir la prov 
An Pins 8 és autres, Nous vivrons dans la douee efpérance de la gloire future. 

hy fer de le 16, Thermidor (4 Aoút.) L'exempie des grandes Communes, dé 
Ont Sites Particulier pour fubvenir aux fraix de la Guerre, eft imité jusque par tes 

te des ,Ure foule d'Arrétés de Confeils Municipaux vient encore d'augmenter le 
tr Ux ores de Contributions volontsites , toujours deftinges exprellément, en gé- 
Ek heal Maritimes. Le Premier -Conful a eu le plaifir, pendant fon fé- 
Kg le benne les, de trouver encore à agréer les offres femblables de 43, Communes , 

le es de 13. Départemens: Quatre Arrétés Confulaires Àu 7. Thermider ratie 


Ts : v. : 
Gélibérations patriotiques. Parmi ces delibérations fe trouvent celles de Iz 


Wifle.de Afarfeille pour Pétablifement d'un Droit d'un demi Franc pour-cents 
deur de toutes les Marchandifes à tmporter dans ce Port, les Grains except 
peru jusqu'à la concurrepce,d’un produit net de 1,z00,090, Frarics, & cette ’Á 
ployée àla conftruêtion d'un Vaifleau de 74. Canons, qui portera le nom de la Ville d 

Aux attaques diredtes, livrées nouvellement par le Moniteur contre eel 
en a joint d'indirectes par l'infertion d'Avis d'A/pagne, d'/talie, & möme de lf& 
reprochant au Gouvernement Britannigae ou à fes Commandans un Syttème ef À 
ou“ne conduite infolente, Dans une Lettre de Cadix du 3. Juillet, on cité & E 
nouvel exemple de leur mépris pour le Droit des Gens Varreítation de plufieu®, 
Danois, conduits à Gibraltar, & y confisqués parce que les chargemêns 4, 4 
faits pour compte Neutre fans défignation de Proprictaires. Un Correspond® } 

Ples , Éerivant en date du 2, Juillet, fait une peinture révoltânte de la joyés # 
par le Gouverneur Anglois à Malte, Mr. Ball, fur la déclaration de ta Guertt, 
du jour de [arrivée de cette Nouvelle, il ne fe feroit pas borné à faire donné gk 
ténades publiques; il auroit fait brifer encore, à coups de pierres, les Fénétrt) 8 
de Buff, envoyé perle Grand- Maître pour prendre poffeflion de ['1fle ; celi€s ik 
que de Malte; celles du Conful de Naples; cetles du Bailli de Bellemont ‚Dj À 
zaciens Chevaliers Prangois. Nous ajouterons un Extrait de lArticle de ' 
„as MAHÉ, Côte de Malabar, Je 2a, overnbre 1802. Hulkara gagnd une grad, ì 
k neuf lieuës de Koulack, fur lee Anglois réumis au Pafcheva. Les dngiois neger d 4 
ce moment, avec [le Chef des Marattes pour une portion du Territoire de cette NE 
paroìt êcre. à leur convenance. — On derit de Canton, que’, trois Vaiffvaux de ie d 
glois s'étant préfentés. devant Macao le 19. Mars 1802, te- Commandant de cetté 
quit le Gouverneur de le laiffer entrer dans le Port, pour fecourir les Portugêt dk 
Fraagois , qui, difoit-il, venoient s'emparer de cet Etabliffement. Le Gouves 
féra au Sénat, qui refufa l'entrée aux drglofs, en obfervant, qu'il feroit- tems de ik 
parti à cet égard fi les Frangofs venoient à paroître, & que d'ailleurs la Chize D tj 
craindre des Frangois. Toutes les impoftures , que prodigua le Commandant de Pi 
‘furent inutiles. IÌ fur obligé de merre à la voile le 8. Juillet fuivant, & il ‘parti A El 
tes Forts. — On mande encore de Canton, qu'une Révolte a éclaté près de kj 
Un Aftrologue avoir prédit„ que lannde verroit Gair la Dynaftie Tartare. Le Cg 
voltés avoit réuni autour de lui cent mille Rebelles. Le Gouverneur de Canto Felik 
rencontre; il éprouva d'abord quelques échecs , mais bientôt il remporta unê vióg Î 
plette. Le Vice-Roi de la Province, n’ayant pas prévenu à tems PEmpereur , FUC IE 
mandé à Pekin ; mais ce Mandarin, effrayé de la punition qui luidétoit réfervée „s’eft ME IE 

De Bruxeuues, le 18, Thermidor (6. doit.) be Preimier-Confisl, ard, E 

Thermidor au foir à Maeffricht , s'y eft arrêté jusqu'au 13. au matin. Rendu de” E 
ee dernier jour, if ne s’eft également remis enroute-que dans Ia metinge du fur À 
15, allant à Namur, Bonaparte a laiflé aux Liéreois un fouvenir agréable dé ai 
„dans leur Cité, en:accordant une Somme de 3o0,ooo. Frances & d'aurres fev RE 
feciliter: la réparation des Maifons du Faubourg d'Amescoeur , brûlées en 17044 E 
“Autrichiens, au moment de leur retraite. Le Premier -Conful , avant de quitter of 
n'a pas manqué non plus de fignaler fon Voyage par des dispofitionssbienfsi A Ö 
toute la Belgique. Telles font encore celles „ arrhoncées dans la Note authentid® ‚j 

… Le Premier-Con/ul, pendant fon féjour à Bruxelles, a donné des ordres 5,05 
cution de plufieurs Travaux importans: ro. Pour Pérablifement d'un pet Porte 
ce à Breskens. dans VIe de Cutfand, afin de Faciliter les communications aveC Ik fi 
rheren. 2. Pour l'établiffement dans le Port d'Oflende d'une Eclufe de chaffer Î 
de haffage & d'une Jettée à l'Owëf: L'enfemble de cès travaux sugmentera 1! le | 
la commoditg de ce Port. 30. Pour I’érabliffement dans le Port d'Anvers d'un Di ef s 
ge, d'un Baftin à flot, & de douze Calles pour fa conttruêtion de Bätimens de Sn! E 
Pants: Les Calles feront coaftruites far emplacement du Rempart & de I là 
Alichel.. 47. L'ouverture du. Canal, qui joindra le Rhin, la Afcufe & VEtenuls AE 
plettera les dispofitians propres: à contribuer à ha profpérité de Ja Ville d'Anvt sk 
fembtle des communications du Territoire Frangois. 50. Enfin, le. Premier - GON JE 
toutes les mefures néceffaires pour le Canal de Charleroi à nen — Tous Clk 

d'une importance majenre par leurs réfultats otiles & par des Sommes confidérf, Bf 
gera leur confe@ion, feront faits fans aggraver d'une manière fenfible les charfa, fi 

public. Les Capitaliftes & les Chambres de Commerce ont fenti toute Pucilité Ss À 
tions, & fe font emprcffés de concourir aux moyens propres à en accélcrer Vert” fff 

Ke Troifidme-Cônfxl„ Lebrun, après avoir Soit à Bruaelles une courté 4 
ait allé vifiter Anvers , Gand, Bruges, Ojtende , Dhnkernuc. Tous Tes Era Á 










fì id ied id rn 
Mi Pont fepartis de notre Ville peu après le Premfer-Cuifals dans ce noms 
kij “ien , Mr. Lombard, retvurnant diretement a Berlin, On g remarquë en” 
te 50 de usrTen ze d'un Envoyé du Land- duman de la Suifle, & d'un aurre de V'tev- 
aire Ee Le dernier Envoyé, Mr. Bait, à attendu pour partir ua Courier ex- 
si Rf fa Cours &, suffi-tót aprês Vavoir recu, dans la nuit du 13, au ij. Piter 
Munré en Voiture pour rejoindre Bonaparte à Liège. 
08 ve ATA ALT de diverfes Lettres de DUBLIN jusqu'au 25. Juillet. En 
kllee Aons avoir encore ici une de ces feènes de meurcre & de wamulie fanguinaire, 
Pays, prees farouche & cruel des drtandois de la plus bale clatfe expofe ce malheu- 
Ordres Us que tout autre. Le germe de méevontentwment vindicacif , qui a produit tant 
dat RA, duranc les dernières aunées, alimenté & encouragé alors par la Révolturtion 
Aai n°. bien loin d'ëre Creiac. Aufl longtems que Petachement fuperftitieux à um 
re el Pas celui du Gouvernement, ne fera point éelairé par des lumières, pres- 
Stout dE inconnuês A unc Nation a- demi police, l'on peut s'uttendre „ que les Lrlan- 
Me Fygi tër de leurs pathvas exaltées comme de la Politique éerangère. Les Chets 
f Pays er tlfs n'ont pas ceilé d'entrevenir des liaifons fecretees avec deurs Aflociés rettús 
as pek, autli-tôt que la Guerre a Éclaré avec la France, Vefprit Révolurionmaire 
Nt fis Ohtenu;z mais peur être a-t-il éelard trop tôt pour fes propres intérêts. Se 


nêf 4 
res 
es | 












A 5 jd 8 pi re k : « 
ie Narg den ‘ppui, que le refFensiment pourra diéter au Gouvernement #rangois, il atevé 
de PE Pour ceren: Revoire, lorsque rien n'étwit encore mûr pour le feconder, Cepeudant Pon 
EM de din ici, que Pinüuence étrangêrc a donné l'impulfion à des mouvemens, qui 


Ne Coi Plonger L'/rtande dans des flots de fang. Un Etranger, faifi aw milfeu du tu 
he dae la Ruê dite daglefca-flreet, Gtoit trop bien habillé pour ne point donner 
Cards va a dit Emiffaire Francois; &, comme tel, il a été conduit au Chârcau. 
8 eforig ee linires, ripindus depuis huit jours, éroient concus dans le même ftile & 
nes Pa Que ceux, qui coururent quelgue tems avant la descente du Général Mumbert : 
\ Woerns Piers, imprimé dans le format des Gwzettes en cinq Colannes , avoit en tête: 
L de L Meent Provifionnel au Peuple de VIRLANDE. Un autre, dans fe ftile déclama- 
lans Ee du Famaux Shear, mais ron pas fi bien écrit, Excitoit Te Peuple à prendre 

lens la donc Kit avant-hier dans les Murs même de Dublin, mais d'une’ manière 
Oa; u fans ordfe, fans Chefs, fans but apparent. “*Plufieurs peffonnes (eft-il dit 
Mien. imeitmation, rendu le lendemain par le Lord-Lieuútenant & fe Confcil de 1'fr- 
RL gerst Audes dans une Révolre rraitreufe & coupable contre le Gouvernement de Sa: 
at vat arcroupdes, hief au foir, 23. Juillet, dans Venceinte'de Dublin, armécs 
M au e piques, avec lesquels elles ont commis berucoup dé wiolences , particulië- 
nee. Ten Fa Ruë, dite Thomas -ffreet „en la Paroitfe de Ste. Cathérine hors la dite 
And. p Ok elles ont actaqud la Voiture de 1'Hon. 4sthur Lord Vicomte de Kilwarden 
' Nl que. Èe au “Fribunal de Ja Cour du Bìne du Roi, & Membre de fen Confeil- Privé, 
hertre, On Neven. le Rev. Richard Wolfe, Eccléfiaftique ; les orit trafnés hors de la 

Cane” 6 les ont matTacrés de la manière la plus inhumaihe &,la plus cruelle, en les 
W apres COups de pique en différentes parties du corps; bleffures, dont ils font morts 






MEIS de Enfuitc de l'expofd de ves Frits atroces, la Proclamation promèr une Ré- 
re de ‚ille L. Sterling pour les trois premiers Coupables, qui Teront faifis & con- 


Mais „ES Crimes, en conféquence de la denanciation, qui feroit faite.dans un délai 
kat Lin Compier de la daze de la Proclimarion, de quelqu’un dé ceux qui y auroient 
Pie un Punitd eft en même tems aTurée au Dénonciateur cömplice „ póurvu’ qu'il’ne 
me, &% De Ceux qui aient porté les coups au Vicomte Kilwárden ou au Rév. Richard 
At Paru. Atendu (eft-il dit nleérieuremene dans la Proclamatign) qu”il ‚nous a claire - 
he les fus-dites violencee punitfibles & rebelles font la {uirè d'une Con- 
B Urs anne se Gouvernement de Sa. Majcfié, & qu'en même tems ia éé commis 

Dan Ca ee exeês dans la fus-dite Ruë, dire Thomas-frest, & les endtoits voifins 
Ke fans A, mêmes vnës traîtreufes, & que plufieurs Perfannes, qui y ont eu 
Mares, & Nuês à Dublin expreGément dans le deTein de commerrrerde “tells violences 
se leu Vengager les fidlèles & pacifiqgnes Sunjets de S. M. en-la Ville de Dublin & fa 
| en dans” at moyen de la terreur & de Ht erainee pour leur fûrcté pêrfonnelie „ & prendre: 
dan fair, ee Us- dire Conjuration Coupable: tces caufes‚nous. Lord - Lientenamt &. Con- 
en», lears a orter férieufement par In Préfente & ordonnans à rus les Sujers de S. M. 
E lj erni \Férenzes relations, & conformément à leurs ebligations refpedtives , de faire 
enne SE efTorts , afin d'étonffer de: pareils foutèvemens rebelles & entreprifes trai 
hs Ie Sd Que de fair ceux qui v ont part, afd qu’ils foient punis è praportton de 


sgt Dub Naus y exhortons particulièrement & ca chargeons le Lord -Mairc de ha Vil- 
Wijs 73 tnfi que rous les Pees de Paixde Ia dire Ville & Comté de Dublin, leurs. 
q AUT sl » 


$ B . ie 
Ns tous Autres Magiftrats ou Officiers dans leurs Forisdiêtons pareicalières, de môme 
W Bouwe tre Sujets bien-amés de Sa Nijefté, ir 'eTet qu'ils faire zout ce qui fera er 
AP pour renmplir le fus-dit but. Moue cnjgignoes de ple & ordonnons k to's 


àiGliciers , commandant les Troupes de Sa Maietté, de les employer de a mani 
… promte & la plus elficace , pour fupprimer tous foulèvemens rebelles & enttl 
… treuies, par-tout où cela fervit näccflaire, & Spécialement pour desarmer tons, 
ss les K rs'emparer de toutes les Armes, qui ont été Ôtées avec violence & 
+, tfattreufe aux pacifiques & fidèêles Swjets de Sa Majelté; de faifir en même tel 
tee fils & Munitions de.guerre , qui pourroient être truuvés chez des Perfoane$: 
‚, roient pas dement qualifiges à ea avoir, °’ / 
‚‚ D'aprês de tels renfeigacmens l'on ne fcauroit douter, que le foulèvements 
avant- hier en cette Capicale, & dont le principal fover-fur dans Thomas ffreet , ni 
fet d'un Plan formé , pour commencer par la Capitale une Révolte générale en Il 
metuvemens dans le Comté de Kildare y ont répondu. La foule dans Dublin, qUL 
ces desordres, étoit compofée en grande partie d'Etrangers, qui s’y éroient ratie 
puis quelques jours avec des Armes ou d'aucres Inttrumens de dettru&ion & de cf 
projet paroit avoir été, au moyen du tumulte & de la coufternation générale», 
dre maître de Duôlin, après avoir atlafling les principaux Magiftrats. : 
commencèrent dans Thomas-flreet : Ils Étoient accompagnés du cri: A4 bas 1 
salfacrez-les tous. Un Soldat, qui fe trouvoit dans la Ruë, fut d’abord tué: 
Se de Pofte paint dans le même tems, deux Grenadiers, qui lefcortoient, Ek, 
ment couchés fur le carreau par des coups de fufil, tirés des fenétres: Mais 1eS 48" 
Vidimes furent le Vicomte de Kilwarden & fon Neveu: Le premier étoit un Mb 
me dans ltexécution de fes devoirs, mais du ceraêre le plus refpe&able: IÌ Pee 
Ruë fatale, ayant avec lui daas fon Caroffe fa Tille & fon Nevcu. Apprenanige 
qu'on le trainoit ur le pavé, que fa Fille avoit été fauvée dans une Maifon ve! } 
A Dieu, dit-il, qu'elle foit enfitreté. Un Officier furvenu, qui le vie percé Cn 
piqne, dit, dans un mouvement d'indignation, qu'il fwlloit pendre fur-le -chamd, | 
stte'ou Rrouveroit la pique à la main. — Prenez garde, dic le digne Magiftrat, pre É 
ment de rendre l'ame, & expirant peu après, — pfenez garde de vous laiffer emi 
Bels mouvemens. Que perfonne ne foit pendu ni puni gu'après Fugement legal dert 
duzauxr. — Le raffemblement dans Thomas-ffreet , qu'on Évaluë à plus de 4. mille ke 
‘& les maffacres, qui le fuivirent auMì-tôc, firent battre l'alarme: Les TrouP rg 
Sous kes armes & marchèrent vers lc lieu de la fcène. A leur approche, le cri F5 
das tes Angloiss attaguez-les, maffacrez-les. En effet, la réfiftance des Révolt 
wmiâuse.: Ils tirèrent non-feulement à plufieurs reprifes, & jettêrent des grenadt® 4 
Cavalerie; mais , pour la mettre davantage en desordre & l'empêcher de fe porte! d 
ils ment fur fon paffage des planches femées de clous & d'autres entraves. ED 
& fe repouffant, lengagement devint général dans plufieurs Ruës. Enfin ne of 
Braupes curent le deffus; les Mutins furent disperfés, mis en fuite , & plofigsf 
Mais ilen coûra du aime Régimentle Colonel Browu & une quarantaine de Soldfgf 
Duns ce moment, les Militaires garniffent les Ponts & toutes les avenuës de en, t 
mefures font prifes comme dans une Place affiëgée ; mais, fans ces mefures, 1€S 1 PIR 
Partifans d'une Révolution Zrlandoife n°épargneroient perfonne, qui ne voudroit? 
ser pour eux. Mr. Clarke, premier Membre du Grand- Jury de Dublin, ayant 
23. une Adreffe au Lord-Tieutenant, pour Îui communiquer Ta Réfolutions Pp 
Corps-de- Ville de Dublin, de,foutenir de tout fon pouveir S.M. dans la Guerfesf 
de revommencer; il s'en eft fuivi , que dès le lendemain il lui a été tird un coup st 
&ont il a été dangereufement bleffé, Les gros amas de Piques & le nombre de Ful, 
des Reévoltés, qu'on a trouvés en plufieurs endroits, indiquent affez des approvion 
étrangers & une correspondance fuivie avec des Révolntionnaires hors du Pays- si 
côté, les Propriétaires, qui font l°Teomanry ou les Volontaires armés, prévoyant d 
“rible beuleverfement, fides Hordes an barbares, que celles de ces Afaflins, fol 
une Force érrangère, fe rendoicnt maîtres du Pays, paroiffent en général excellen 
. dispofés & prêts à facrifier leur vie pour le maintien des f.oix établies & du Gou” Ö 
De Levpe, de 8. Aoút. Les derniers Papiers de Londres, regus par des 
«iculières , contiennent une Déclasation du Frère de Louis XVI, qui porte ? 
le Titre de Afonfieur , concernant des ouvertures, faites fur la fin de Févrief 
Harfnvte, par une Perfonne qualifiée, de la part du Gouvernement Franrois 
ger VAtné des Frêres du même Monarque, auquel l'on donne à-préfent le 
#endant, Àà fe délifter de tous fes Droits fr Je Trône de France, fauf uné 
quelcongue, dont on lui donnoit la perfpective: On trouve dans la même per 
Recponfe, itérativement négetive, faîte par le fne- dit Prince, l'adhéfion » dff 
‘“ponfe , de tousles Princesde fan Sang &c. Cette Pièce , qui peroft avoir toutes ( 


é ed : Rd zie 
a'authentieleé, appartient à 'Hiftoire , & nousda ferons connoftre dans une Fevil 
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